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"EDITO | 
POURQUOI LE FPR A 


COMMIS DES MASSACRES ! 


Depuis le ler Octobre 1990 jusqu'au 6 
Avril 1994, le pays a connu des événements 
de stress nouveaux tels des massacres 
collectifs répétés, des attentats et assassinats 


d'hommes . politiques, des expositions de 


bombes dans les marchés, des véhicules de 
transports en commun, des lieux et bâtiments 


publics; Le Rwanda vient d'en faire 


l'expérience, et il risque d'ei être de méme au 


Burundi, ces événements ont contribué à un 


conditionnement de la population dont le 
résultat n'a pu se mesurer qu'à l'ampleur des 
massacres. | 

Les responsabilités de ces actions ont 
été rapidement mises sur le compte soit du 
Président Habyarimana et de sou entourage 
soit sur celui du FPR et de sescollaborateurs. 
Piusieurs réfugiés rencontrés demandent que 
des enquétes puissent étre menées pour 
pouvoir connaitre les commanditaires et les 
auteurs Ce ces actes criminels pour éviter 
qu'ils ne reprennent avec la même ampleur et 
la même impunité mettant en péril tout 
processus de “reconstruction et de 
réconciliation nationale. 


(la suite dans les pages suivantes) 


Ni ngombwa ko dutaha ku 
mirwano kandi vuba. tukajya 
kubohoza  igihugu  cyacu 
cyigabijwe n'abanyamahanga 


Twaganiriye n'abayobozi ba 
HCR batubwira ukuntu abahutu 
bicwa mu Rwanda 


Bamwe mu bahutu batashye . - 
baratugambanira amanwa ``; 
n'ijoro. Urugero ni urwababa . ` 
ku Gisenyi. ë 


Pourquoi le FPR a commis 
des massacres? 


Les. négociations sur le retour 
des réfugiés. ne 


La responsabilité du FPR dans 
la mort des TUTSI. 


Qui sera le rescapé de la guerre 


-après le retour des HUTU dans 


leur terre promise? 
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EDITORIAL 
POURQUOI LE FPR A COMMIS DES MASSACRES | 


Depuis le ter Octobre 19959 
Jusqu'au 6 Avril 1994, le Pays a 
connu des événements de stress 


nouveaux tels des massacres 
coilectifs Tepetes, deg attentats 
et assassinats d'hommes 


Politiques, des expositions ce 
bombes dans les marchés, des 
véhicules de transports en commun, 
des lieux et bâtiments publics. Le 
Rwanda, vient d'en faire 
l'expérience, et il risque d'en 
étre de méme au Burundi, ces 
événements ont contribué à un 
conditionnement de la population 
Cont le résultat n'a pu se mesurer 
qu'à l'ampleur des massacres, 


f itLes responsabilités de ces 
actions ont été rapidement mises 
Sur le compte soit du Président 
Habyarimana et de Son entourage 
Soit sur celui du FPR et de ses 
collaborateurs. Plusieurs réfugiés 
rencontrés demandent que des 
enquétes puissent être meaées pour 
Pouvoir Connaître ies 
commanditaires et les auteurs de 
ces actes crimineis Pour éviter 
qu'ils ne Feprennent avec la méme 
ampleur et la même impunité 
mettant en périi tout processus de 
reconstruction et ` de 
réconciliation nationale. 


C'est pourquoi, ils 
demandent que des enquêtes saient 
menées pour connaitre la vérité 
Sur les faits Suivants: 


En ce qui concerne le Président 
Habyarimana et son entourage 


. Les responsabilités des 
massacres Commis entre le ier 
Octobre 19990 et le 6 Avril 1994 
dans les Préfectures de Ruhengeri, 
Syumba, ay Bugesera et sur ies 
Sagogwe, celles des assassinats 
politiques spécialement d'Emmanuel 
Japyisi et Félicien Gatabaci, 
doivent être établies pour savoir 
3i le Président Habyarimana ou les 
ersonnes liées au réseau 


communément appelés l'escadron de 
ia mort et qui serait structuré au 
tour du Colonel Bagosora sont 
impiiqués. 


En ce qui concerne les 
Personnalités du FPR 


Les responsables politiques 
t militaires - le Général Kagame 
et Mr Bizimungu du FPR doivent 
nécessairement répondre des griefs 
qui seront reprochés au FPR. On 
peut simplement se mettre derriére 
le gouvernement du FPR sans que 
les personnalités Suivantes, au 
mème titre que les autres, 
répondent des faits qui leur sont 
rTeprochés avant qu'ils bénéficient 
de la confiance de la population: 


Pour les meurtres des politiciens 


Monsieur Tvagiramungu Faustin, 
Premier Ministre du Gouvernement 
du FPR, Seth Sendashonga, Ministre 
du FPR et e Major Karenzi, 
officier Supérieur de l'armée du 
FPR: pour Caution, complicité, 
Organisation et réalisation du 
meurtre de M. Emmanuel Gapyisi. 


"essieurs Faustin Twagiramungu, 
Jean Népomuscéne Nayinzira, 
Ministre du FPR et le Major 
Karenzi, officier du FPR; pour 
complicité, organisation et 
réalisation du meurtre de M, 
Félicien Gatabazi aiors Ministre 
des Travaux Publics et de 
l'Energie. 


M. Faustin Twagiramungu, Premier 
Ministre et le Major Karenzi: pour 
organisation et incitation au 
neuctre de M. Bucyana Martin, 
Président de la CDR. 
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Pour une Juztice impartiale 
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c es attentats etaient 

5, e suve “Ministre Ce la 

Justice de l'une des parties 

soupçonrées d'avoir commis ces 
crimes. 


Les résultats des enquétes menées 
3 rimes commis avant 
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l n'ont jamais te 
communiquez au public. M. Alphonse 
Nkusits, alors Procureur Général 
de la Késublicue, a-t-il ev aes 

locages gans sen travail ov a-t- 















ii couvert le FPE car pratiquement 
aucune TI ` 
i'arce 
fait 
dispos es parties 
SOU OC rtialité et 
sa ne rerises er 
doute. 
Au début de la reprise des combats 
t a guerre, X. Alphonse 
Nkub availlié avec plusieurs 
GER cas de Zvoits Ze L'Homme 
dont ty  Iinteraationsi, et 
piu Ürcanissticons Non 
Gou ale. La bonne foi de 
ces ions ne peut étre mise 
en R e Tsurefois, piusieurs 
personnes rencontrées considérent 
que des es comics par ie FPR, 
dicont a Liement KÉ Alphonse 
husita 5 Ministre de is 
Justice ont pas été communiqués 
2 n lic par As"nesty 
intecnational au méme titre que 
d'autres cri tés au mois 
d'avril, dei e Juin i994. 
il est 
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plupart de ces crimes. 1l est 
évident dans ces conditions, et 
avant que la réalité ne soit 
connue, qu'aucune confiance ne 
peut étre accordée par uae grande 
partie de la population su nouveau 
Ministre de la Justice du FPR soit 
comme Ministre d'un Justice de 
réconciliation soit cómme militant 
impartial des Droits de l'Homme. 


La preparation de la cuerze 

La victoire militaire a été ceiie 
du PPR et de ses ailis et la 
victoire politique celle .des 
médias. Dans tous les cas, c'est 
tout ie Peuple Rwandais qui a 
perdu face à une guerre 
rinutiouserent préparée et appuyée 
par des pays plus forts. 


C'est dabs ce cadre que 
lusieurs Rwandais demanden-qu'une 
a te soit menée sur 
isation des médias contactss 
vaat le € Avril 1924 dans ie 
cadre de l'étude de communication 
commanditée quelques mcis avant le 
début de ia reprise des combats 
par M. JMV Ndagijimana, alors 
Ambassadeur du Rwanda à Paris et 
actuellement Ministre des Affaires 
Ctrangéres du Gouvernement du FPR. 
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"ne Uvilingi/imana Agathe 


escortée par 
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T1 etait cona que g-anéens qui 
Madame Uvilingiyima:a Agathe avait elle et qui 
tenu chez eile, ie 4 Avril i994 
une réunion de militaires, dent un 
officier supérieur qui est prét à 
témoigner, pour leur derander ce 
faire un ccup d'Etat contre ie 
Président Habyarimana. vette 
réunion z'est terainée en queve de 
rcisson et les discussions qui s'y 
sont tenues ont été Zitectemen 
2onaues Je l'extérieur, des r. 
3fZiciersz Ce l'Etat Major en ont KEE où E 
parie. c'aäv: ques 
£leu ent 
Le Lommantenent ces dans cus 
Casques Fieuz n'ignore pas que ZER ane 
L'action ce Madame Agathe Gur yer 
Uwilingiyimana - était bien une ^ ies 7 
tentat de coup Z' Etat qui vaut AYT cie 
souve å rt. "es de 
Far l e ia nég vne 
réunio des vol la 
militaire coup sit 
d'État, dés l'attentat qui a coîité ganz excuser 
la vie au Président Habyarimana Ceux å gu ies casques 
Juvénal dcux jours après, Madame bisus, cette anreur a beaucoup 
Uwiiingiyiman& Agathe ait pesé dans le  déroviemeat des 
garticuliérement désiçiée Tae événements le ces 5 derniers meis 
complice des auteurs de cet du Rwanda. Les par:les d'une ces 
attentat. Le Commandement de ië personnes concernées et ayant vécu 
Minuar devait le  zavoir, Mme Ze prés les événements plaident 
Agatte Uwilingiyimana était une eiles aussi en iavour de 
cible. l'evveriu-e d'une enguète plus 
i apososcrdie Sur les 
Déjà Gans la nuii du ë Avril des responsab.lités du commaniemeni Ce 
incidents avaient oppose des ia  "inuar: "Nous  an'étions paS 
militaires casques bleus beiges à pactis pour cela ! Et neus avons 
dez militaires zwandaisz. l'es été surpris par LAe action 
militaires 5elgez avaient déjà eJ manifestement planifiée. AINSI, 
des pro»iemes en tentant de nous étions dispersés en 14 
s'approcher de l'épave de l'avion implantations; nous avens été 
présidentiri. immédiatement coupés les uns des 
autres. C'est ce qui explique les 
Le commandevezi de la hinuar te-gjiversations dv début; là où 5e 
devait savoir que des militaires” situe ia mort de nos huit soidate. 
beiges pour amener Madame Nous avens tous entendu à ia radio 
Uwiligniyimana Agathe prononcer va le début de la conversation du 
discours à ia radio devaient lieutenant Loti mais il a fallu 
franchir les barraç ces une journée ni d'apprendre 
militaires rwanjai qu'ils avaient abattus 
Devant 
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L'ASSASSINAT DE TÉMOINS OU Dk 
PERSONNALITES POLITIQUES ET 
RELIGIEUSES 
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LES RESPONSABILITES 
DES MEURTRES ET DES 
MASSACRES 


AVANT LE 6 AVRIL 





Comme ii a été dit plus hau 
ies ressortissants de 
rréfecture de Byumba ont 
depuis Qctibre 1639 des situations 
spécifiques c'un zonfiit intense 
et long. Une personne de Hyumba, ` 
ren-coantrée à Bukavu ne dénombre 
3chlu.ellement que © memnres Je sa 
familie - famille non nuciéaire - 
d'environ SC pecsonnes avant 
Octobre 1996. 11 st clair que 
peur lui et piusieurs rwandais, Le 
FPR duit etre tenu pour 
responsable des massacres des 
ncpulations à Byumba et a 
Ruhengeri er des groupes de 
personnes, massacres réalisés 
avant le & Avril 1994. Le VPR doit 
etre aus responsàble- d'avoir 


zi 
tenu pendant 3 ans des groupes de 
E Së: femmes, enfsrtts ert 





fami ntières gars des camps 
D me H 

cù "s rvis n'était pas possible 

ratrainant Jinsi Leu: disparition. 


LES RESPONSABILITES DANS LES 
MASSACRÉS D'INTÉLLECTUÉLS 
ET DE POLITICÈENS HUTU. 





Vès la reprise ces conlatis Le 
& Avril 1994, des Zacilles tutsi 
ont été massacrées parce qu'elles 
étaient proches Ju FPR zv tout 
simplement parce qu'elles étaient 
tutsi. Les ires et ies 
auteurs ce ces actinne coivent 
étre identifiés et condamnés, Celia 
ne fait aucun doute et doit à 
chaque fcis étre réafficmé. 





Mais, ce qui n'a pas été dit, 
c'est que doivent etre aussi 
identifiés et condamnés et surtout 
écartés de ia gestion future cu 
pays ies commancitaires et Les 
responsables des massacre des 
familles nutu parce du'eiles 
étaient proches d'un quelconque 
parti 9 iqu ellez 
étaient ti ies 
organis Homme 
n'en oa c'est 
giurquoi i que 
quelques personnes ; avec 
leurs families entre le 6 et ie 9 
Avril Rh par le FFR. La 
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+. n. funyangate Marcel, sin 
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réfe*t de Kigali, = chez 

yi à Kemers le 9 après la fuite 
e sən épouse et enfants. 

. M. Mujyanama Thésoneste, ancien 
inistre de ia Justice, 502 

F2 sez 4 enfants tués Le 5 
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gaya Mathias, son $pouse 
enfants tués le 9. 

e Zekagina Faustin er ses 
tués à Renera le â. 
Ágronome Habimana Aloys, 
Son épouse et ses 4 enfants tuée 
à Remera le 8. 
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ic. Le  Pharsacien Nsengimaaa 
Théodore. son épouse et ses 3 
nrants tués Le 
i 
€ 











2 
li. Me Bicicana Paul, sir épouse 
et sss 3 enfants, tués à Kemera le 
ER 
12. M. Sanigiti  Ermanusi, 3590 
épouse et ses 3 enfants tués le 9 
à Reamer t été 
e | 1të 
Ze 
Ze 
SEE zat 
Ou Conseil d'administrati-cr de 
Centre de rornation et de 
Recnerche - iwacs. 
13. Épouse er <é 
Munyamascko Jess Da 
14. Nue: dahimars C 
de Sapyisi Emnaünu 
18 Nai Co 
Amahero sous la 





Minuar, M.Ngendahair 











gré Lè aprés. 

15. M. Semana Philibert Emmanuel, 

son épouse et ses à enfants tués 
à Remera le 8. 

ic. H. Nteziyaremye Désiré, 

Ingénieur Agrozome, tué à Remera 
le B. 

17. M.  Mbanzsrugamba Frélicien, 

Juriste, cadre de la Éralirwa, SO: 
Spouse, ses S enfants et JK 
petsonanes ‘enfants, femmes et 
ROTEL F ÉL Thel pun DRAHA” 
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Une enquête est. nécessaire 


sur la dispartion de  Bizimana 
Charles, qui a Lieu au mois de 
Hai, quand il regagnait le pays en 
provenance de  Kibumba oü il 
s'était refugié avec sa famille 
dont Nsabimana Joséphine et ses 2 
enfants, celle-ci serait au Zaire 
ou en Belgique où elle s'est 
réfugiait. Aussi sur les personnes 
enlevées par le FPR pour savoir si 
elles sont toujours en vie, 
pourquoi et dans quelles 
conditions elles ont été détenues. 
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